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Colloque LTML 2013 

 

Thématique :  

La syntaxe des langues naturelles et des langages formels 

 

Date : Du 20 au 21 novembre 2013 

Lieu : Salle de Conférences des 3 UFRs 

Journée du mercredi 20 novembre 

8H à 8H30 : Mise en place 

8H 30 à 8H 45: Ouverture du colloque 

- Intervention du Directeur par intérim du Laboratoire 

-  Allocution du Doyen de l’UFR LLC 

 

9h à 9h 30  Communication inaugurale présentée par Pr KOUADIO N’GUESSAN Jérémie, 
Doyen de l’UFR LLC. 

� Thème : Les Constructions Sérielles en Akyé 

 
 

PANELS1
 

 Horaire PANELS  
1   

 
 

9h30 à 10h 

PANEL 1 :  
 
1- Pr SILUE Jacques 

2- Pr Louis OBOU 

3- Dr BOGNY Joseph 

 

  
10h  à 10h 20 

 
Discussions   
 
Modérateur  : Pr TCHAGBALE  
 
 
 
 

 

                                                           
1
 Pour les différents thèmes, voir le tableau des communications, pp 3-5. 
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10h 20 à  10h50 

PANEL 2 : 
 
1- Dr KOUADJO Hilaire 

2- Dr KOUASSI Raoul 

3- Dr SILUE Djibril 

 

  
10h50   à 11h 10 

Discussions   
Modérateur : Pr SILUE  
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11h10   à 11h 40 

PANEL 3 : 
 
1- Dr KAKOU FOBA 

2- Dr YEO 

3- Dr DIANE  

 

 11h40   à 12h Discussions   
Modérateur : Dr BOGNY 
 

 

  
12 h  à 13h  

 
PAUSE 
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13h 10 à 13h 40 

PANEL 4: 
 
1- Dr ABOA 

2- Dr ADOPO 

3- Dr KOUADIO Pierre Adou 

 

  
13h 40 à 14h 

 

Discussions   
Modérateur : Dr KOUASSI RAOUL  
 

 

 
 
5 

 
14h  à 14h 30 

PANEL 5: 
 
1- Dr BERE 

2- Dr KOUAKOU Konan 

3- Dr ATSE N’CHO  

 

  
14h30  à 14h 50 

Discussions 
Modérateur: Dr KOUADJO HILAIRE 
 

 

  
 

14h50 à 15h20 

PANEL 6: 
 
1- Dr KONAN KOFFI  

 2- Dt KONE Tchima  

3-  Dt VAHOU  

 

 15h20 à 15h40 Discussions 
Modérateur : Dr SILUE Djibril 
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15h40 à 16h10 

PANEL 7 
 
1- Dr BOGNY & Dt TIOTE 

2- Dte KANGA-EBA  

3- Dt MOBIO 

 

   
16h10 à 16h 30 

Discussions 
Modérateur: Prof ABO KOUAME Justin 
 

 

 

TABLEAU RECAPITULATIF DES COMMUNICATIONS 

 Titre de la communication Présentée par Université/Centre de 
recherche 

Emails & Contacts 
 

1- Les Constructions sérielles 
en Akyé 

Prof. J. 
KOUADIO 

N’GUESSAN 

UFHB de Cocody / UFR 
: LLC/Dépt. des SL 

 

2 Antériorité Et Concomitance 
Dans Le Système Verbal En 
Akyé 

Dr J. BOGNY 
YAPO 

UFHB de Cocody / UFR 
: LLC/Dépt. des SL 

joseph.bogny@ltml.ci 
 
 

3 Quand Le Repère Spatio-
Temporel Perd De Sa Valeur 
Avec L’inaccompli : Une 
Etude Ethnographique Du 
Langage Téléphonique En 
Côte d’Ivoire 

Dr. Hilaire 
Kouadjo 
Koffi 
 

Département d’anglais 
 Université FHB de 

Cocody-Abidjan 
 

 
khilary2@yahoo.com 

/ khilary2@gmail.com 

4 Le Phénomène De 
Saturation Et De La 
Dérivation Nominale En 
Senoufo 

Prof. SILUE 
Sassongo 
Jacques 

Département d’Anglais 
Université FHB de 

Cocody-Abidjan 

<sasjsilue@yahoo.fr 

5 The “Sɔ́” Morpheme, A 

Substitute Of The Relative 
Clause In The Verbal 
Sentence Of Agni-Sanwi 

Dr KAKOU 
FOBA 
Antoine 
 

Département des 
Sciences du Langage / 

(ILA) 
Université FHB de 

Cocody-Abidjan 

tonyfobson@yahoo.fr 
 

6 Quand Le Bèrè Se Classifie 
En Sérialisant 

Dr BOGNY & 
Dt TIOTE 
Bra 

UFHB de Cocody / UFR 
: LLC/Dépt. des SL 

joseph.bogny@ltml.ci 
 
 

7 Contribution Au Debat Sur 
La Lon-Gueur Vocalique 
Dans Les Langues Senoufo 

 Dr YEO 
Kanabein 
Oumar 
 

Université Alassane 
Ouattara 

 

cotedivoire60@yahoo.
fr 
 

 
8 The Politics Of Syntax In 

Postcolonial Africa: The 
Case Of Communities Of 
Practice From Cote d’Ivoire 
And Nigeria 

Dr Roland 
Raoul 
Kouassi 
 
 

Université FHB de 
Cocody-Abidjan 

rrkouassi@gmail.com 

9 La Portée Significative De La 
Virgule Dans L'unité Textuelle 
"Il Est Le Premier Homme Nu 
A Répondre A L'appel 
Pathétique De La Mère Patrie, 
La France En Danger."  

Dr Konan 
KOFFI 
 

Département des Lettres 
Modernes de Université 
FHB de Cocody-Abidjan 

konankoffipaul@yahoo.fr 
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10 Phonotax, Morphotax And 
Semantax Or Syntaxity In 
Natural Languages 
 

Dr SILUE 
Nanourgo 
Djibril 

Département 
d’Anglais 

Université FHB de 
Cocody-Abidjan 

siluedjibril@yahoo.fr 
 

11 De La Transitivite De 
Quelques Verbes Dans Des 
Enonces Religieux : 
Caracteristiques Et Valeurs 
 

Dr Séraphin 
KOUAKOU 
Konan 

l’Université Félix 
HOUPHOUËT Boigny 

d’Abidjan-Cocody 
(Côte d’Ivoire) 

 

kouakoukseraphin@y
ahoo.fr 

 

12 L’adjectif, Ses Fonctions Et 
Sa Position En Tyébari 

Dt KONE 
Tchima 
Rolland 

Doctorant en 
Germanistique à 

Université FHB de 
Cocody-Abidjan 

konetchima@yahoo.fr 
/ 

derwoivod002@gmail
.com 

 
13 Les Verbes En Nouchi 

(Parler Argotique Ivoirien).  
Pour Une Analyse 
Morphosyntaxique 

Dr Jean-
Baptiste 
ATSÉ N’CHO 

Département des 
Sciences du Langage 

et de la 
Communication 

UFR CMS, Université 
de Bouaké - Côte 

d’Ivoire 
 

jbatse@yahoo.fr 

14 « La Syntaxe De La Phrase 
Journalistique : 
Caractérisation Et 
Interprétation  

Dr ADOPO 
Achi Aimé 

E.N.S. Abidjan  

15 Syntax Helping Phonology 
In Tagbana 

Dte Danielle 
J. KANGA-
EBA 
 

Doctorante au 
Département des 

Sciences du Langage 
Université FHB de 

Cocody-Abidjan 

kedjoyce@yahoo.fr 
 

16 Quelques Aspects 
Syntaxiques Du Français De 
Côte d’Ivoire 
 

Dr Alain 
Laurent Abia 
ABOA 
 

Université Félix 
Houphouët Boigny de 

Cocody-Abidjan 
 

aboaalainlaurent@ya
hoo.fr 

17 Les Déictiques De l’Akyé : 
Aspects (Morpho) 
Syntaxiques 
 

Dr Ambemou 
Oscar 
DIANE 
 

Université Alassane 
Ouattara 

 

dianeambemou@yaho
o.fr 

 

18 L’enseignement De La 
Grammaire Française Dans 
Les Etablissements 
Secondaires : Proposition 
Pour Une Didactique 
Integree Du Participe Passe 
En Classe De 6e 

Dr BERE 
Anatole 
 
 
 
 
 
 
 

UFHB de Cocody / 
UFR : LLC/Dépt. des 

SL 

berestie2002@yahoo.
fr 

57081637 / 05925924 
 

19 La Syntaxe Dans Les 
Langues Naturelles :  
Discours, Contextes Et 
Production De Sens En 
Français 

Dt Kakou 
Marcel 
VAHOU 
 

Doctorant en Sciences 
du langage, option 
Sociolinguistique 

Université FHB de 
Cocody-Abidjan 

mvahou@gmail.com 
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20 Entre dit et non-dit : de 
l’ellipse à l’implicite dans 
Waiting for the Barbarians 
de John Maxwell COETZEE. 
 

Pr Louis 
OBOU 
 

Université Félix 
Houphouët Boigny 

 

 

21 Le Syntagme nominal en 
bidjan-nkyan (parler ébrié 
d’Abidjan) 
 

Dt MOBIO 
Djigbé 
François 
 

Doctorant en Sciences 
du langage,  

 

franois.mobio@yahoo
.fr 

 

22 Syntaxe de l’oral du 
Français de Côte d’Ivoire 

Dr KOUADIO 
Pierre Adou 

Université FHB de 
Cocody-Abidjan 

 

 
 

RESUMES DES COMMUNICATIONS 
 
 

� Dr BOGNY YAPO ,  UFHB de Cocody / UFR : LLC/Dépt. des SL 

Sujet : Antériorité et concomitance dans le système verbal en Akyé  
 

Résumé : 
Le Bèrè est une langue Niger-Congo. Cependant, on ne sait pas jusqu’ici à quel groupe 
linguistique le rattacher. La comparaison des données lexicales du Bèrè montre que cette langue 
partage des cognats avec les différents groupes linguistiques de Côte d’Ivoire. Néanmoins les 
données empiriques indiquent l’existence de constructions sérielles à l’instar des langues Kwa (1). 
De plus, l’ordre des constituants dans la phrase est identique à celui des langues Kwa type-Gbé et 
Akyé : SOV à l’Inaccompli et SVO à l’Accompli (2). Dans les langues Gur et Mandé voisines, 
seul l’ordre SVO a cours ((3) et (4)). En définitive, sur la base des caractéristiques syntaxiques 
l’on devra conclure que le Bèrè est une langue Kwa enclavée en territoire Gur-Mandé. 
 

� Dr Hilaire KOUADJO KOFFI , Département d’anglais, UFHB 

 Sujet: Quand le repère spatio-temporel perd de sa valeur avec l’inaccompli : une étude 
ethnographique du langage téléphonique en Côte d’Ivoire 

Résumé :  
Comme tout le monde peut bien le remarquer, la plupart des locuteurs ivoiriens utilisent le 
téléphone pour se dissimuler ou plus exactement pour « tromper » leur interlocuteur. Demandez à 
votre interlocuteur au téléphone: où es-tu / êtes-vous ? Celui-ci vous répondra à coup sûr en 
utilisant l’une des formules suivantes: 

- J’arrive 
- Je viens 
- Je suis en route 
- Je ne suis pas loin 
- Je suis là dans deux minutes 
- Je suis à côté 
- Je te vois, etc. 

Si cette typologie de réponses paraît banale pour plus d’un, elle cache cependant une réalité 
langagière profonde qui est d’utiliser l’inaccompli, qui est plus aspectuel que spatial, pour 
atteindre un objectif précis, celui de susciter un ensemble de sentiments chez le vis-à-vis: la 
persévérance, la patience, la persistance, et même la détermination. 
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Les verbes « arriver », « venir », « être », « voir », et bien d’autres, comme nous le verrons servent 
à se détourner du repère spatial pour, en fin de compte, exploiter le langage à des fins inavouées. 
Dans ce travail, nous tâcherons d’identifier de façon plus ou moins exhaustive le vocable utilisé 
dans le contexte téléphonique en Côte d’Ivoire afin de parvenir à expliquer l’ambiguïté existant 
entre le désir pour le locuteur de s’informer sur la localisation spatiale de son interlocuteur et la 
réponse donnée par celui-ci, qui elle, renvoie au contraire à l’inaccompli, qui lui est aspectuel.  
 

 

� Dr Roland Raoul KOUASSI, Département d’anglais, UFHB 

Sujet: The Politics of Syntax in Postcolonial Africa: the Case of Communities of Practice from   

            Cote d’Ivoire and Nigeria 

A syntactic study produces an account of the structure of phrases and sentences in human natural 
language (principles) or within a given language (parameters). Syntactic rules thus attest the 
grammaticality of words, phrases and sentences. The term grammaticality is not only a filter of 
well-formedness but also a site for cognition and social indexicals of categorization and power 
relation. Grammaticality and well-formedness consequently load syntax ideologically and 
politically. The terms standard, wrong, correct, true, false, bad, etc. are some markers of this 
syntactic ideology. Sentences will not only be adjudicated ungrammatical or incorrect; they very 
often constitute fields for ideological and political positioning and struggle, and identity. The 
paper explores this phenomenon in postcolonial Africa. I show that this political fact can be fully 
endorsed – in the case of agency – or unobserved by the speaker or the community of practice – 
the ideological categorization of otherness.   

This talk/paper will investigate the linguistic dynamics of some two African postcolonial 
communities of practice. The focus will be on the way they practice syntax and how politics 
insidiously lingers around or how it is fully endorsed. I will compare those two communities – 
from Cote d’Ivoire and Nigeria – with a community in the United States of America.  
 

� Dr SILUE Nanourgo Djibril, Département d’Anglais,  UFHB  

Topic: Phonotax, morphotax and semantax or Syntaxity in natural languages 

Abstract:  

This paper aims at advocating a transversal approach to syntax which has hitherto been 
exclusively confined to the sentence. The rules which underlie the combining of words do not 
make up the whole of language as there are constraints at the level of sounds and meaning too.  If 
syntax is to be understood as “the rules governing the combination of sequences” in linguistic 
structures, we can then admit that everything is syntax in language. 

As language is a system (of systems), the phonological level, the morphological level and 
the semantic level are not independent components. Should there exist any thread connecting the 
three components, it would be through the syntax underlying the structuring   sounds, forms and 
meaning in any language.   

Key words: Syntax, phonemes, morphemes, sememes 

 

 



Laboratoire des Théories et Modèles Linguistiques (www.ltml.ci) 
 

7 

 

� Dr KAKOU FOBA Antoine, Département des Sciences du Langage /(ILA), UFHB 
 

SUJET: The “sɔ́” morpheme, a substitute of the relative clause in the verbal sentence of Agni-
Sanwi 

Abstract: 

The morpheme “sɔ”́ seems to belong to the grammatical category of pronouns when considered 
from the perspective of its occurrence in the verbal phrase of Agni. And when looking at its 
function, this pronoun is different from other pronouns of the language because it does not play 

the same roles as the personal pronouns “mɛ 0, wɔ,́ ɩ,́ jɛ,́ ɛm̀ɔ,́ bɛ”́, the relative pronoun (mɔ)́ and 
other pronouns of the language. In Agni, R-expressions or lexical units are the strict references of 

personal pronouns and the relative pronoun. The so-called pronoun ''sɔ'́' does not comply with this 

rule. Its referent is a relative clause introduced by the relative pronoun ''mɔ'́'. The latter occupies 
the head position in the clause. At this position, the relative pronoun which is an NP (noun 
phrase), by reference to its antecedent (the R- expression), imposes its grammatical category to all 
components of the clause hence forming a complex NP. It is this complex NP which may be 

substituted by the pronoun “sɔ”́, thus creating an antecedence relationship between the two 

components. In this relationship, the function of the morpheme ''sɔ'́' is similar to that of deictic 
pronouns. Yet, this simple observation is not enough to classify this morpheme in the category of 

such pronouns. Obviously, this observation suggests that the function of the pronoun ''sɔ'́' in the 
verbal sentence of Agni-Sanwi is ambiguous. It is therefore necessary to define it. Our 
communication aims to shed light on how this morpheme functions so as to ease its grammatical 
categorization. 

Agni-Sanwi language is spoken in the South-East of Côte d'Ivoire by about 250 000 people or so. 
It is a variant of the Agni language spoken in both Côte d' Ivoire and Ghana. Agni is a Kwa 
language of the Central Tano phylum which together with Baule, Nzima and Ahanta, forms the 
Bia sub-phylum (Blench and Williamson, 2000). 

Keywords: Sɔ́ morpheme, pronoun, R-expression, Agni, function 

 
 

� Dr YEO Kanabein Oumar, Université Alassane Ouattara 

SUJET : Contribution au débat sur la longueur vocalique dans les langues senoufo  

Résumé : 

        There is a debate between linguists about the vocal length in senufo language. The present 
study, which relies on morphophonological evidences, is an attempt of explanation of the long 
vowel system in this language. A morphophonological approach permits to judge of their status to 
say, if it is phonetical or phonological.The languages which are studied here are nyarafolo, 
cebaara, nafara, kufuru, nafanan and palaka belong to senufo of Côte d’Ivoire, a sub-group of Gur 
language.   
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� Dr Ambemou Oscar DIANE,  Université Alassane Ouattara 

Sujet : Les déictiques de l’Akyé : aspects (morpho) syntaxiques 

Résumé : 

La présente étude met en exergue le fonctionnement des déictiques spatiaux et temporaires de 
l’akyé, langue kwa de Côte d’Ivoire. Elle précise que lorsque ces éléments linguistiques ne sont 
pas en début de phrase, ils sont gouvernés par V’. Sous ce gouvernement, les déictiques spatiaux 
ne dépendent pas exclusivement de leur complément. Dans certaines structures,  ils se lient à V 
pour constituer une locution verbale.  

Les déictiques temporaires peuvent être déplacés « librement » en début de phrase. Mais ce 
déplacement n’est pas toujours admis pour les déictiques spatiaux.  

Les analyses ont aussi montré l’existence de deux types de déictiques spatiaux : ceux qui sont 
focalisables et ceux qui ne sont pas focalisables. La focalisation est possible lorsque le déictique 
spatial est capable de marquer une deuxième position dans la phrase par une trace. Cette trace est 
soit une reprise virtuelle de ce déictique, soit une marque tonale.     

 

� Dr  Alain Laurent Abia ABOA , Université Félix Houphouët Boigny de Cocody-Abidjan 

 

Sujet : Quelques aspects syntaxiques du français de Côte d’Ivoire 

Résumé: 

 Le français, comme toutes les langues, se présente sous des aspects diversifiés qui sont 
généralement abordés à travers le terme de variation, malgré son évidente inadéquation, 
notamment pour la syntaxe et le discours. 

Si les variations phonologiques, phonétiques et lexicales paraissent aisément quantifiables comme 
éléments constitutifs d’un parler qui s’autonomise et se particularise, les variations syntaxiques, 
parce qu’elles s’opèrent pendant de longues périodes  et « touchent au cœur même du système 
linguistique, sont lents et ne permettent pas toujours en synchronie, leur analyse systématique et 
différentielle par rapport au français central » (Kouadio 1999 : 301). 

Sur des points centraux de la syntaxe, le français de Côte d’Ivoire présente plusieurs aspects de 
différenciation qui tentent à le dissocier du français central, servant de norme de référence. En 
effet, dans ce pays où différentes variétés de français émergent du fait des divers modes 
d’appropriation du français par les locuteurs, le français de Côte d’Ivoire ne peut plus être tout à 
fait considéré comme une forme subnormée, mais comme une forme endogène ayant ses 
caractéristiques et ses spécificités.  

Quelles sont quelques unes des particularités syntaxiques du français de Côte d’Ivoire ?  

Notre communication évoque la question et va essayer d’y répondre en s’intéressant à la syntaxe 
des déterminants et des verbes, afin d’éclairer les différents sens que certains d’entre eux peuvent 
prendre en fonction des situations.   
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� Dr ADOPO Achi Aimé,  E.N.S. Abidjan  

Sujet : La syntaxe de la phrase journalistique : caractérisation et interprétation  

Résumé :  
 

Les énoncés de la presse écrite revêtent un intérêt certain, eu égard, à leur particularité, 
affirmée dans le vocable « style journalistique ». La presse écrite aurait donc une écriture en 
propre. En effet, en la parcourant, l’on est particulièrement frappé par les structures des phrases 
qui oscillent entre une extrême longueur et une brièveté prononcée. L’intérêt donc d’une analyse 
syntaxique de la phrase journalistique trouve toute sa justification. Mais l’étude, bien que 
descriptive sera faite dans une perspective normative. Pour nous, il s’agira donc de décrire la 
syntaxe de la phrase journalistique pour la soumettre à la norme grammaticale, au bon usage, qui 
implique que la syntaxe serve le sens, en d’autres termes, vérifier si l’organisation des constituants 
permet une bonne compréhension des énoncés. Ainsi, nous pourrions répondre à deux 
préoccupations essentielles : premièrement, quelle est la spécificité syntaxique de la phrase 
journalistique ? et, deuxièmement, cette spécificité syntaxique relève-t-elle du bon usage ?   

L’étude s’appuiera sur un corpus d’énoncés de la presse écrite ivoirienne, fourni par trois 
quotidiens, Fraternité Matin, Soir Info et L’Inter. La démarche, en trois temps, nous amènera à 
identifier les caractéristiques syntaxiques de la phrase journalistique, ensuite à les évaluer suivant 
le repère de l’usage syntaxique acceptable, enfin, à nous interroger sur leur compréhensibilité.   

 

� Dr  BERE ANATOLE,  UFR : LLC, Département des Sciences du langage, UFHB 

SUJET : L’enseignement de la grammaire française dans les établissements secondaires : 
proposition pour une didactique intégrée du participe passe en classe de 6e 

Résumé : 

Le participe passé est un mode verbal impersonnel. Dans son emploi, les apprenants et 
singulièrement ceux des collèges rencontrent beaucoup de difficultés. En plus, la marge de 
progression qui s’observe dans le processus d’apprentissage de ce point de la grammaire française 
est très faible : 13,58 %. Dans cet article, notre démarche a consisté dans un premier temps à faire 
une analyse de quelques problèmes auxquels font face les apprenants dans l’emploi du participe 
passé. Dans un second temps, il a été question de proposer à l’enseignant une stratégie pour 
amener les apprenants de niveau 6e à pouvoir reconnaître les marques d’accord du participe passé 
des verbes du 1er groupe afin de mieux les utiliser en contexte. 

Mots clé : français, verbe, participe passé, didactique. 
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� Dr Séraphin KOUAKOU Konan, Maître-assistant à UFHB 

SUJET : De la transitivité de quelques verbes dans des énoncés religieux : caractéristiques et 
valeurs 

Résumé : 
Le français subit d’énormes mutations dans les pays francophones, et ce, dans différents 
domaines. Si dans les autres secteurs (écoles, universités, etc.) l’on a fait de ces transformations de 
la langue de Molière une préoccupation majeure, ce n’est pas souvent le cas dans le domaine 
religieux où prêtres, pasteur, prédicateurs, etc. s’adonnent à une transgression telle que cette 
nouvelle manière de s’exprimer dans les églises devient la norme. Ainsi certains verbes intransitifs 
et transitifs directs se muent en des verbes transitifs indirects dans leurs homélies, prêches et 
prédications ou encore au cours des enseignements et évangélisations. Cette nouvelle utilisation de 
ces verbes les fait changer de sous-catégories grammaticales à l’intérieur de la grande classe 
grammaticale, noyau de la phrase qu’est le verbe. 

Mots clés : verbes intransitif, transitif direct et indirect, transformation, norme, transgression 
 

� Dr Jean-Baptiste ATSÉ N’CHO Département des Sciences du Langage et de la, 
Communication, UFR CMS, UAO de Bouaké 

SUJET : Les verbes en nouchi (parler argotique ivoirien).  
Pour une analyse morphosyntaxique 

Résumé : 

Le nouchi, l’une des dernières variétés du français en Afrique, a su marquer les Ivoiriens au point 
de devenir la langue nationale de ce pays, du fait de son rôle véhiculaire indéniable de nos jours. 
Langue hybride ou mélange de langue pour certains, langue métissée ou langue mixte pour 
d’autres, le nouchi, dans sa pratique, emprunte ou crée ses composantes lexicales, 
morphologiques, syntaxiques à partir d’une langue tierce (mélange du français avec quelques 
langues locales et étrangères). Au-delà des autres unités grammaticales, le verbe, l’une des parties 
du discours dans le cas du nouchi, ne déroge pas à cette règle. Ainsi, dans son usage, il peut être 
de diverses origines avec une morphologie et des désinences singulières qui n’ont rien à voir avec 
celles des verbes de la langue française, sur lesquels ce parler tire son système de conjugaison.  
Notre contribution s’intéressera dans un premier temps au statut et à la morphologie du verbe 
nouchi. Dans un second temps, nous analyserons, au niveau de la conjugaison, les temps de 
prédilection du nouchi. On pourrait, dans ce cas se demander, du fait que le nouchi est une langue 
hybride, comment les locuteurs situent le déroulement de leurs actions dans le temps. Dans cette 
collaboration entre syntaxe et discours, nous souhaiterons croiser les dimensions syntaxique et 
discursive pour étudier en corpus le fonctionnement des verbes en nouchi dans  tous leurs états. 
 

Mots-clés : Verbe, Nouchi, Argot, Français populaire ivoirien, Morphologie, Syntaxe. 
  

 

� Dr Konan KOFFI , LLC: Département des Lettres Modernes  UFHB 
 
Sujet : La portée significative de la virgule dans l'unité textuelle "Il est le premier homme nu à 

répondre à l'appel pathétique de la mère patrie, la France en danger." extraite de "En 
attendant le vote des bêtes sauvages" de AMADOU Kourouma. 

 

  Résumé : 
 
          On a souvent réservé à la virgule un rôle de segmentation du texte écrit. On pense, et, à tort, 
qu'elle ne sert qu'à séparer dans le texte les éléments de même nature grammaticale. On lui 
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attribue un rôle de restauration du locuteur, c'est-à-dire qu'elle lui permet de souffler en marquant 
une légère pause. Cette approche sectaire est en deçà de ses capacités. Dans une unité textuelle 
comme "Il est le premier homme nu à répondre à l'appel pathétique de la mère patrie, la France en 
danger.", la virgule, en effet, est ici, plus que le ou les mots, un instrument expressif dans sa 
syntaxe. Dans une perspective descriptive et explicative, une analyse syntaxicosémantique de 
ladite unité textuelle pourrait, sans doute, laisser apparaître d'autres valeurs insoupçonnées de la 
virgule, seuls moyens d'atteindre le sens profond d'une phrase qui se veut une allusion à un pan de 
l'histoire de la République française. 
 

� KONE Tchima Rolland,  Doctorant en Germanistique UFHB 

Sujet : L’adjectif, ses fonctions et sa position en tyébari 

Résumé : 

 Le Tyébari comme toutes les autres langues naturelles contient des adjectifs. Ces adjectifs 
ne s’expriment pas forcément comme ceux des autres langues mais ils y existent tout de même. 
Cette étude se fixe donc comme objectifs de mettre en évidence, les différentes expressions de 
l’adjectif, ses fonctions en fonction de ces expression et ses différentes position en fonction de ses 
expressions et de ses fonctions en tyébari. On pourra donc constater la présence d’adjectifs 
épithètes et attributs ; les deux catégories s’exprimant différemment dans cette langue. En outre, il 
y a même deux différentes expressions pour l’épithète. La position de l’épithète diffère également 
de celle de l’attribut. A cela s’ajoute le fait que la présence de l’attribut dans une phrase y annule 
pratiquement l’usage du verbe qui semble être exprimé par l’attribut. 

Mots-clés : Tyébari, adjectif, épithète, attribut, position, fonction,   méthode HIAT, suffixation 

 

� Kakou Marcel VAHOU,  Doctorant en Sciences du langage, option Sociolinguistique, 
UFHB 

Sujet : La syntaxe dans les langues naturelles : discours, contextes et production de sens en 
français 

Résumé 

L’objet du présent article intitulé "La syntaxe dans les langues naturelles : Discours, 
contextes et production de sens en français" est de mettre en exergue l’intérêt de la prise en 
compte inéluctable du contexte dans l’analyse de la production de sens dans le discours en langue 
française. Nous traiterons cette thématique sur un double plan théorique et pratique.  

D’abord, au niveau théorique, il s’agira de faire comprendre les notions de « discours », de 
« contexte », et de « sens », ainsi que les relations que ces notions entretiennent dans la production 
de l’énoncé ou la réception de l’énonciation. Ensuite, au niveau pratique, nous nous efforcerons 
d’analyser les rapports que le discours entretient avec le contexte pour construire et produire du 
sens en situation de langage. 

La problématique du sens et du contexte domine l’analyse linguistique relative au discours. 
Acte langagier de grande portée sociale, le discours se présente sous ses deux aspects, l’un oral et 
l’autre écrit. Les procédés de décryptage du discours en français, et d’ailleurs dans les autres 
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langues, font appel à de nombreux paramètres qui procèdent des contextes de l’énonciation. Ce 
qui nous fait dire que c’est le contexte qui permet de produire le sens du discours. Ce contexte 
revêt plusieurs formes : linguistique, paralinguistique, pragmatique, logique, etc., dont la 
perception exige de l’émetteur et du récepteur, une somme de connaissances avérées des 
différentes situations de langage.  

En linguistique, le discours se traduit par l’acte de parole ou l’écrit. On parle alors de 
discours verbal ou oral, ou de discours écrit ou graphique. L’énoncé phrastique, qu’il soit oral ou 
écrit, pour produire un sens, fait toujours appel au contexte dans lequel il est émis. Ainsi, le 
discours, pour être compris ou décodé, exige-t-il que l’on considère l’environnement de son 
énonciation, c’est-à-dire le contexte de sa production qui va conduire à la compréhension du 
message et assurer une intercompréhension entre l’émetteur et le récepteur.  

 

� Dr BOGNY YAPO & Dt TIOTE Brahima , UFHB  UFR : LLC / Dépt. des Sciences du  
�          Langage 

  

Sujet : Quand le Bèrè se classifie en sérialisant. 
 

Résumé 

Le Bèrè est une langue Niger-Congo. Cependant, on ne sait pas jusqu’ici à quel groupe 
linguistique le rattacher. La comparaison des données lexicales du Bèrè montre que cette langue 
partage des cognats avec les différents groupes linguistiques de Côte d’Ivoire. Néanmoins les 
données empiriques du Bèrè révèlent qu’on y trouve des constructions sérielles à l’instar des 
langues Kwa (1). De plus, l’ordre des constituants dans la phrase est identique à celui des langues 
Kwa type-Gbé et Akyé : SOV à l’Inaccompli et SVO à l’Accompli (2). En comparaison, seul 
l’ordre SVO est usité dans les langues Gur et Mandé ((3) et (4)). En définitive, sur la base des 
caractéristiques syntaxiques l’on devra conclure que le Bèrè est une langue Kwa enclavée en 
territoire Gur-Mandé.  
 

� Danielle J. KANGA-EBA,  Doctorante au Département des Sciences du Langage, UFHB 

Sujet : La syntaxe au secours de la phonologie en Tagbana 

Résumé 

L’étude descriptive d’une langue devrait, en principe, débuter par  une étude phonologique. Qu’y 
a-t-il de plus logique que de connaître les phonèmes (segmentaux et suprasegmentaux) d’une 
langue avant d’espérer y mener une étude en profondeur pour comprendre sa structure et son 
fonctionnement ? Toutefois, qu’adviendrait-il si l’ordre était inversé ? Et que les phonèmes d’une 
langue, dans ce cas, soient connus qu’après que cette langue ait fait l’objet d’une étude 
approfondie, voir syntaxique. Cette dernière tirerait les conclusions qu’auraient dû fournir 
l’analyse phonologique.  
Cet article vise d’une part, à mettre en évidence les limites des outils de l’analyse phonologique (la 
commutation et la distribution) du Tagbana; d’autre part, il sera question de montrer la place 
importante que peut tenir la syntaxe dans la détermination des phonèmes d’une langue. 
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� MOBIO Djigbé François, Doctorant UFHB 

SUJET : Le Syntagme nominal en bidjan-nkyan (parler ébrié d’Abidjan) 
 
Résumé 

 
Dans cette étude, après avoir défini la notion de Syntagme nominal en le corroborant d’exemples 
dans la langue, examiné le NP comme nom propre, nous avons décrit la nature et la distribution 
des Déterminants. Nous examinons notamment le Défini, un cas particulier de déterminant ; la 
Détermination nominale en bidjan-nkyan ; le Syntagme nominal et sa déclinaison en syntagme 
adjectival (AP) et en syntagme quantificatif  ou quantificateur (QP); l’Indéfini et le Déterminant 
démonstratif. 

 
Les mots clés : Le Syntagme nominal (NP) ; Le Syntagme adjectival (AP) ; le Défini (Def) ; 
l’Indéfini non marqué ( Ø ); l’Indéfini avec bE�� ; Le Syntagme quantificateur (QP). 

 

� Prof. Louis OBOU, Université Félix Houphouët-Boigny, Abidjan Cocody 

SUJET : Entre dit et non-dit : de l’ellipse à l’implicite dans Waiting for the Barbarians de John 
Maxwell COETZEE. 

Résumé 

L’analyse porte sur l’incomplétude du discours en vertu de l’économie du langage à l’œuvre dans 
Waiting for the Barbarians (1980) de Coetzee qui ne permet pas de tout dire et d’impliciter ce que 
le lecteur peut restituer ou inférer sur la base de diverses formes d’implicite. La place qu’occupe le 
sujet, la subjectivité et le processus de subjectivation seront examinés dans cette étude. 

 


